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< < ! ' L Allemagne peut nourrir non 
mais des millions de 

t à son 

son 
rs 
d'an 

P»rU, 13 Janvier. — be Gauleiter 
8»uck«*. chargé par le Fuhrer de 
toute* le* questions relatives 
main-d'œuvre, a entretenu 

déclare le gauleiter Sàuckel deme^dVL w*h,macht 

Une nouvelle série d'arrestations 
en Afrique du Nord 

Elles seraient en relation directe 
avec l'assassinat de l'ex amiral Darlan 

, ipar le Front du Travail qui 
présentenU de la presse française. \u™* ««"• sur le même p ed 
i i i S n d e « é t r a n g è r e , de U parti-1 *»* ' • conférencier relat, 
cipatlou d«a ouvrier, étranger» à!"11"1011 =• 
l'effort réallaé actuellement par l'Ai 

Us 

relate une 
aocomp.ie récem

ment dana les Tilles et campagnes 
rusais. Il a surtout été frappé par 1; 

, „ i nombre extraordinaire des usines 
que al. .ur ko front do l'Est, les sol- d'armement. Il on conclut que. ma-
Ï 7 - - . . »£»Z. . . „ . . „ . ,,11». ,. u x jn l f e s tcment , 1U.R.S.3. concentrait 

toute aa force nationale et toute 
data d u Retch et de ses allies. 
de» pava noutres e t même des vo
lontaires) des nations occupées, com
battent cote k côte, les ouvriers de 
tous osa pays travaillent aussi en
semble dana les fabriques et dans les 
termes allemandes, réalisant alosa, 
Avant l'heure, une Iman.? symboli
que de l'Europe nouvelle, dr.asée 
tout entière contre 1 • bolehevisme. 

Un fait constitue uns condamna
t ion définitive d u restai» aorsMtqus: 

puissance, économique dans l'indua-

LA RELEVE 
Le cinquième cont ingent 

de prisonniers l ibérés 
va arriver e n Franco 

à peu près deux millions d'ouvriers' , . . 
_ . „ « v a i l l e n t volontairement et Chacun d e . t r o u train» 
do leur mieux en Allemagne, en d é - | ramènera 1 .200 t o l d a l i 
p l t de l'éducation qui leur fut lm- | L » dernier train de la quatrième 
posé* durant plus de vingt année», i tranche de la relève est à peine ar-

La présence, en Allemagne, de plu-i rivé que dé-Jk on annonce l'arrivée 
assura millions d'ouvrier» détruit, en d'un cinquième contingent. I * pre-
outre. les Illusions que pouvaient raler train, attendu pour dimanche, 
nourrir les alliés en l'efficacité du ! sera suivi de trots autres. Chacun 
bioous. ! d'eux ramènera environ 1.200 prl-

Oraoe au plan de quatre ans et sonnlers. 
• u x efforts du maréchal Gœring.l , \ 
non seulement le Relch est capable. Q » nouveaux convola de prlsvm-
à la quatrième année de la guerre. n iers rapatries au titre de la relève, 
de nourrir ses habitante et les o u - i e t qui viennent d'être démobilises, 
vrters étrangers travaillant sur son i sont arrivés * Renne*. Qulmper, 
sol. mais U possède encore suffisam- i vannes. Salnt-Brleue. Oaen. Saint-
m s n t de matières premières. oulu-LÔ, Montluçon. Mantes, LA Roche-
samment d'usines et de machines sur-Yon et Bordeaux, 
pour assurer du travail à ces m.l-i * 
lions d'ouvriers e t ses faire partiel- D . a u t r e _ . „ <J nouveaux trams 
per a son gigantesque programme I d'ouvrier» A destination d s l'Alls-
d armement, magne ont quitté Limoges, (Lyon. 

Après un» année d'expérience et I crbAteauroux et Montluçon. 
une enquête à laquelle U s'est livré | 
avec les service» du Front social et — - — — — — — 
ceux du ministère de l'armeni.nt. le . - « s i i e n n E n i l 
Oeuletter 8*>uckel est e n mesure U * U U c H H t UU 
d'affirmer que les actes de sabotage 
constatés sont en nombre infime et 
que les chiffres de rendement sont 
«sas sasssfalesnt». C s s * aloal que. 
dés le premier trimestre de 134J. ce 
rendement était en moyenne de 60 
à 80 pour cent de celui d'un bon 
ouvrier allemand. 

Après quelques mois d'acclimata
t ion des ouvriers, le rendement est 
passé de 80 à 1C0. Certaines femmes 
russes, travaillant à la chaiae, attei
gnent même 100 pour cent. 

L'état sanitaire de la main-d'œu
vre étrangère est excellent, puisque 
la maladie n'atteint guère que 2 
pour cent de l'effectif tj'-al 

Il ne fait paa de doute q u , estt» 
guerre Impose au peuple ail. mand 
ds très dur» sacrifices, sasie ceux-ci 
n'ont ] 
contre 
ve en est la façon de v.vre de 

trie de guerre et utilisait toutes ses 
richesses dans un dessein exclusif 
d'agression. 

Le oaulelter Saucxel a conclu en 
rendant hommage a la lucidité du 
président Laval, qui craint, avant 
tout, poux son pays, le péril bolche-
vlste. 

« n a. dit-Il. défendu de façon 
exoellent3 les lnteTéu des ouvriers 
français qui. en partant pour l'Alle
magne, rendent à leur pays un ser
vice incalculable, car le travail en 
commun de s-'urs ouvriers eat. pour 
les nations européennes, la s.ule fa
çon de défendre contre le bolche-
vlsm», leur culture et leur civilisa
tion, s 

QUARTIER GÉNÉRAL D U F Ù H R E U , 13 JANVIER. •— Le haut comman-

communique : 
En Tunlsls, les combats d'ordre Matai qui sa poursuivent sneors ont déjà 

coûté à l'ennemi quatora» chars ds eosnbat, deux tanks ds reconnaissance 
et un nombre asses Impartant de véhicules antomoklles. 

En Afrique du Nord, l'aviation gsr mano-ttailenns a exécuté des raids 
diurne» et nocturnes sur ds puissants» bases sérlennes et batteries ds D.C.A. 
de l'ennemi. Quatre avions ennemis s u t été abattu». 

. s 
ROME. 13 JANVIER. — Le grand quartier communique : 

Sur le front de la Syrte, activité de patrouilles réciproque. Sur le Feszaa 
l'ennemi a subi de lourdes pertes ces asraiers Jours. Nous svons fait 50 pri
sonniers dont deux officiers. En Tunlats, nous avons détruit au court de 
combats qui se déroulent quators» tank», deux voiture» blindées ainsi que 
de nombreux véhicules. Uns formalisa 4s nos avions a attaqué k la bombe 
et avec les armes de bord un sérodrome sn Libye. Un dépôt de carburant a 
été Incendié. Des avions parqués au SOI slnsl q s s des véhicules ont été dé
truits. D'sutres unités de notre aviation sut attaqué des positions avancées 
de l'ennemi, en Tunlsls. Au cours de combats aériens, quatre avions ont été 
abattus par les chasseurs de l'Axe. Deux de nos avions ne sont pas rentaés 
à leur base. Quelques-unes des bombes Jetées le 12 Janvier sur les quartiers 
habités de Sciacca ont causé de légers dommages, n y a eu sept tués et 
un blessé. 

L'action ennemie nous a fait perdra deux eontre-torpllleurs. Uns grande 
partie des équipages a été sauvés. 

LA GUERRE A L'EST 

Les troupes allemandes (but 
plusieurs centaines de prisonniers 

dans le secteur central 

^^ En deux jours 
les sous-marins allemands 

ont coulé 29 navires 
jaugeant 213.000 tonnes 

ancien ambassadeur de France k 
Buenos-Alres. ss rendra prochaine
ment e s Afrique du Nord. On sup
pose qu» le général Glrwud lui con
fiera la direction ds l'administration 
civile. M Peyrouton s'est déclaré dis
pesé * collaborer avec les autorités 
françaises en Afrique du Nord. 

Le bey de Tnnis 
reçoit le commandant 
dei troupes italienne! 

Rome, 13 Janvier. — On mande à 
l'aeence 8 te f .n l : 

8151 Mohammed Pacha, bey de 
Tunis, a reçu le commandant des 
troupes Italiennes k Tunis , qu'ac
compagnaient le chef détat -major 
gênés al italien on Tunisie e t lea at
taches du consulat d'Italie. 

L'audience k laquelle assistaient 
les membre» d u gouvernement Cent 

! déroulés dens une atmosphère de 
parfaite cordialité. 

vichy. 13 janvier. — En Afrique Le» Français capturé» c i Afrique 
du Nord, on signale quelques enga- d a Nord par les troupes de l'Axe 
g e m e n u de forces terrestre, k l'ouest, „ , , . , considérés c o m m e 
de Kalrouan. c'est-k-dlre dana le r . 
secteur sud. L'arrivée d 'un, colonne | prisonniers 
partie du Tchad sur la frontière de Le Fuehrer vient de faire connal 

QUARTIER GÉNÉRAL DU FUJHRER. 13 JANVIER, — Le haut comman

dement de la Wehrmacht communique : 
Dans le Caucase occidental, renne ml a repris ses opérations offensives 

d'ordre local qu'il avait cessées depuis ua certain temps. Lé» tentatives 
répétées des Soviets ds s'Infiltrer dans les positions allemandes et roumaines 
se sont effondrées devant la défense avec des pertes élevas» pour les assail
lants. 

Sur le front montagneux, des troupe» de choc se sont emparées de 
nombreux postes de combat ennemis. Sur le restant du front méridional, 
les combats se poursuivent, vingt-huit chars soviétiques ont été détruits. 
A l'Issue de puissants préparatifs de l'artillerie. Isa Soviets sont passé» k 
l'attaque dans un secteur tenu par des troupes hongroises. Avec l'appui des 
troupes allemandes, ils ont été repoussés au cours ds combats opiniâtres. 
Des svions de combat allemands et hongrois ont harcelé de Jour et ds 
nuit, avec un effet destructeur, des p usinons ds départ et des déplacement! 
de troupes ennemies. ? 

Poursuivant une de nos entreprises offensives dans le secteur central, 
nous nous sommes emparés de plusieurs centaines de prisonniers et d'un 
certain nombre de tanks et de canons. La base de Wellki-Luki a continué 
k se défendre héroïquement, pendant que nos opérations offensives en vue 
de dégager le point d'appui se poursuivent. 

Dans la région des lacs Iimen et Ladoga, l'ennemi a attaqué avec vio
lence. Tous les assauts ont échoué, avec de lourdes pertes pour l'ennemi, 
devant la résistance acharnée des troupes allemandes. 

Dans cas combats, les Soviet» ont perdu 52 chars ds combat. 
Au cours de violents duels aériens qui se sont produits dans la Journée, 

des avions de chasse allemands ont descends S2 appareils dont M dans 1» 
secteur septentrional. Un de nos avions est manquant. 

Mercredi, k l'aube, des avions britanniques ont renouvelé leurs attaquas 
de harcèlement désordonnées contre l'Allemagne ds l'Ouest. Les pertes et 
les dégâts sont minimes. 

Au-dessus de la côte de la Manche, l'ennemi a perdu, mardi, deux ap
pareils. 

<Pn. 
M. Gnstave Dnpont-Ferriar, 

<7ui i>teni d'être nommé priùdcnt 
de r Académie 

de* imcriptioru et belles lettre* 

Berlin, 13 Janvier. — Une forma- ' la destruction de deux grands M 
tion de stukas a dirigé, mardi, ses tlm«nts de la station, et k la désar-
attaquea contre la gare de Poljarny tlculatlon des voles et des algullla-
Krug. k l'ouest de la baie de Kan- «es. La ligne de léourmansk est ainsi 
talakcha. L'attaque, qui a duré u n rendus impraticable pour un certain 
quart d'heure environ, a abouti k ; temp». 

La ville de Kairouan. (Sado) 

Berlin 12 Janvier. — t e haut merstbles et qui eat devenu 
commandement des forces armées!de n< 
communiqua : , £ u 

En métne temp» que se déroulait, ari 
sud des Avares. Isv bataille qui 

auxiliaire ctait , entn 
la preue de quatre 

pouvait lancer des bombes sou- -

Trlpoldtaiae ne saurait être ootv 
sidérée pour le rnorhèat comme un 
épisode guerrier. * 

L'aviation germano - Italienne a 
réussi k mettre hors ds combat, s n 
Tunisie, une quarantaine ds ohars 
de combat anglo-saxons, m i . a. «n 

i outre, réduit au aliènes plusieurs 
batetxtee de D. C. A. Signalons enfin 
la destruction d ' u n , grande quan-
•ité de camions amêrlealn» spécia-
. ment adapté» aux grandes crolslé-

.es dans le désert, 
i proie 
-ie de Les forces françaises dissidentes 

; ne disposent que d'un matériel 
périmé 

tr» que les soldats français, qui ont 
été ou seront capturés sn Afrique 
du Nord par les troupes ds l'Axe. 

La guerre est l'atlaire de tout le peuple 
S) 

Faisons la guerre totale 
pour avoir la victoire totale 

Lit félicitations du Fibrtr 
a i maréobal 

du Grand fliiab allimand. 
Qnriac, 

•t i M. Riitiilrirf 

Berlin, 1S Janvier. — De n o m 
breuses marquée ds ajaspatcua o n t 
été «dressés» au maréchal Ooering 
k l'occasion d» son 80» annlveraalrs. 

Le FUhrer qui, a y » o/uelquss 
Jours déjà, avait, en son quartier 
général, félicité cordialement son 
collaborateur, -a chargé la feldmare-
chal Keltel. chef du haut cotnman-
dement d» l'armée, de lui trans
mettre le brevet, rUmement Satu
rnine, portant son élévation aux 
fonctions de maréchal d u Oraad 
Relch allemand. 

Le maréchal Ooering a reçu aussi 
les Jéllcitatlons des ministres d a 
Beioh. des généraux et amiraux da 
la Wehrmacht. de as» collaborateurs, 
de» tnemores d u corps dWlomattqu. 
• mal que des délégation» étrange
rs» chargées, en outre, de lui trans
mettre lea vomix de leurs chets 
d'Etat et de leurs gouvernement» 
respectifs. 

UN ARTICLE DU DOCTEUR 00EBBELS 

Berlin, 13 Janvier. — Sous le titre 
< La guerre totale s, le dernier nu
méro de « Daa Ibsiob. » publie un 
édltorlal du Dr. Ooebbela, où le mi

ne seront pas considéré» comme prî- nlstre de la propagande du Relch 
sonnlers souligne que la guerre que mène 

8'lls sont domieUlés en Prance. u» l'Allemagne imposa aux soldat» du 
seront renvoyés dens leurs foyers. front des charges beaucoup trop 

8'lls sont domiciliés en Afrique du i lourdes comparées k celles qui frap-
Mord. Ils-seront, k leur choix. «)tt jpent une minorité de l'arrière 
autorisés à restar en Tunisie, soit 
conduits en France pour y être dé
mobilisés. 

Un des amis da dnc de Windsor 
est arrêté 

sonne et de son Intérêt personnel 
Nous savons qu» la propagande 

Berlin, 18 Janvier. — : 
a adressé à If. Alfred Rosenberg, mi 
nistre du Relch, qui vient de fêter 
son 60> anniversaire, une lettre d* 
cordiales félicitations. 

a . fait naître en lui de h a l n e ' d e v a n conduire k la destruction de» marines et avait k bord «as appareil»! vichy, 13 Janvier. — Le quartier 
l'étranger. La m~:ikure preu- , _ , , „ - . ennemi», un petit convoi , fumigènes. un hydravion, ainsi'général de l'ex-gl -général Olraud con-

tlon. comme le lierre s'accroche au 
chêne. Cela ne nous empêche cepen 
dant pas de stigmatiser la conduite 
de ceux qui, parmi nous, attendent 
les bras croisé» que tout soit fini 
Ils ne mentent l ien de plus que 
d'être pris en tutelle par les Anglais 

Etant donné, écrit-il. qu'il sst Du reste, de tels phénomènes appa-
imposaibl. de réduire les charges missent ohes tous les belligérants 
Imposées aux combattant. . U e s t » l'exception toutefois q u . ohes noue 
Indispensable d'augmenter cellea de;Ils n'ont rien à voir dans la diree-
la minorité en question, dé façon tion des affaires. 
k compenser équltablement las de-1 Par leur conduit». Ua sont con-

Arnstardarn 13 Janvier O n i v o l r * U U 1 découlent de la guerr». | damnés k Jouer un ro i . de spects-
m a n i s de Washington k l'agence I e * 1 * est d'autant plus nécessaire queiteur». 
Re-uter : 'l'Allemagne se volt placée, en cette « Une guerre menée par la majo-

M. CordeU. Hull s confirmé que quatrième année de guerr», devantirtté d u peuple, pour son existence. 
Charles Bedeaux, un des amis u n e tache beaucoup plus difficile et qui s décidé d'étendre sa paix k 

— Les préfets régionaux 
dantt économique» s» réuniront, msr-
orsdi proataaln, i 

péuoiiera ennemis, un petit convoi , fumigènes 
compi l é de neuf navires e t de 4 qu'une vedette rapide. firme pleinement les r e n s e l g n e m e n U | a u duc de Windsor, avait été arrêté Iqu'au cours de la première année. | tout le monde . t surtout k ceux qui 

million* d'ouvrier» ctrang-rs traites dtatToyen q u i »Uivait la côte s u d - i On s constaté, après ie tirplllage n 0 n n é s dan» le» milieux mi l i ta ire» | e n Afrique d u Kord. M. Hull a ajouté A l'Est, nous combattons un sys-jen ont 1. plus grand besoin, voilà 
e t disciplinés seion la conception • u - i a J n f r l c ) i m t f u t attaqué au large de de ce navire, qu'il transportait un Au Reich sur le matériel périmé de» qu'il lui était Impossible de donner i téme qui a poussé la guerre totale i disent-Ils. ce que la» Hast» ont ap-
pérloure q u . le national-socialisme ^ Guyane. grand nombre de rescapée de la der- f O T C e a dissidentes. Dans les etreons-1pi u , o détails sur c e t t . affaire. ijusqu'k la plus effroyable des bar-[pris du bolchevisms. 
a de l'homme, selon les principes; A U cour» d'attaques nocturnes qui j nlère bataille contre des convi la ; ̂ mees actuelles, ces troupes n'ont | o n s s rappelle que kl. Bedeaux bartes. A la longue, nous ne pour- « Nous n'avons, poursuit le mi-
mêmes de l'honneur allemand u poursuivirent pendant plusieurs qui s'est dérou.ée en décembre da»- U^» pe U a» valeur sur le plan m i l l - | , » t propriétaire du château de Oon-iron» survivre k l'es»»ut du bolche- nlatra, rien appris du bo.chevleme 

Dans l'organisation de esta» ma.'n-rjieures, i e a sous-merlns al lemands. nier au large des Açores 
d'oeuvre, le Gauleiter Sauck i a p p l l - i p a r v l n ^ e n t a couler quatre navires | A la suite d attaques répétées, le 
qu» strictement les ordres du Ftlh- d'ur.e Jauze totale de 200O0 tonnes , , bateau qui a v a t u nté Ce se sous-
Ter. n u aussi l'cxpérstnc, person- a i n s i Qu'un batesu-c l teme de B 0001 traire aux coup» des submersibles 
nelle. ltonr.es. Dans les eau» baignant la co- I allemands, en changeant constam-

A coté de o-t appareil o f f l c i e j l , , brésilienne, les cargos « York wood» i ment de direction, sombra avec une 
fonctionne l'organlaauon du partîîl(5.401 tonnes» s t « Baron Deoh-; telle rapidité, q u i 
natlonal-soclaluw. Chaque gauleiter i mont » (3 675 tonne») furent auss i , impossible de 
est chargé d* résoudre dan» sa sphè- coulés. Au large des cotas d . l'Ame 

ta tr 
Le rédacteur d'une 

mande déolar. : 
e C sont tout particulièrement 

'.es dotations en chars, en avion, e t 
en canon» lourds modernes qui, 
outre leur nombre insuffisant, s'avè
rent absolument Incompatible» avec 
les exigence» de la guerre moder-

dé (Loir-et-Cher), 
alla-i duc de Windsor. 

Olraud déclare sans 

fut même 
reuer ses embarca

tions de sauvetage, 
problème de la main-d'œuvre jnque du sudT le navire marchand i Au total, nos sous-marins ont en 

étranger» et de v e n a * k ce que suéd 1. « Brageland » (2.608 tonnes) ,Ideux « urs^cou lé 29 navires J*u-
«Olent respectes les principes natto- navigant pour 1. compte de l'enne- géant 213 000 tonnes, 
naux-soc ia iute . qui sont e u x d'une ml. fut T ^ » ™ * f u n e ^ ^ " " f . J Ï Ï ! ' Par « essa ims entiers » 
humanité BUDérl»ure lui avait décochée un submersible . 

~u«re d'autre» bâtiments les submerub lc i du Reich 
. Il lément. qui furent attaquent les convois anglo-saxon» année pèsent 52 tonnes et nos ça 

dana l'Atlantique méridolnal 

L'ex-générai 
ambag» I 

< Il nous faudra apprend*» la 
guerre de 1M3. Lea ohars de osât» 

décochée un submersible 
(tuant au 'contrôle dos condltlons|alemand. Outre d'autre» bâtiments 

d . v l * de nourriture, de ' ^ « ^ » i " J . ^ a
l

M ' ^ ^ ^ m é r i d o i r ^ , "• ' i n o n . d . 35 . t de 47 n . peuv«xt pa . 
et dccganl» .Uon des loisirs. U « « | ̂ " ' ^ ^ . ^ " ^ ^ t " « V "ont. ° ? n * v e ' 1 3 J a n v l « - ' ~ ^ « ^ ^ I grand'choae contre de «Sts m*s\o-
•ssuré. pour les ouvrier, é t rangers ,« ^ " ^ ^ c ^ u . à l 'heur, i Telegraph . déclare que les sous- Lontes . L'aviation d . 1943 n'eet plu* 
comme pour fcs ouvriers al lemands. |»«„~, ' , i p „ _ ^ « . m s r t n . ont mcore i marins qui, « par essaims entiers s l ^ n e de 1940. « u a n t k l'Infanterie. 

technl-

L I I mtritiins de M. Laval 
i Parii 

Parla. 13 Janvier. — Le président 
Laval s'sst entretenu mardi avec M. 
Cathala. ministre des finances, et M. 
de Brlnon. 

Le chef du gouvernement regagne
ra Vichy probablement Jeudi. 

actuelle de» » o u . - m e n n . ont encore : m , a r m » 0 u l ; « P " essaims entiers » L ^ de 1940. Quant k l'u 
attaqué' et e n v ^ é par le fond. |« attaquent les convois anglo-saxons. L l l e doit aussi apprendre 1-
v-it^uf « William Wlltoergforce . . c a u s e n t de graves soucis à l'Angle- ^ cette guerre ». 

La manqua di navirn 
cintralnt lai Etats-Unis 

à suspindre 
leurs eiportations 
vers certains paya 

da l'Amérique du Sud 

se maria le visme que si nous mettons en ligne et nous n'avons Jamais essayé d'Uni 
toutes les ressources de notre éner-1 ter le System, soviétique. En Rus
sie. Il ne peut par conséquent yisie, on fait la guerr» en utilisant 
avoir aucune place pour l'Intérêt brutalement la force populaire au 
personnel. bénéfice d'une petit» clique d'usur-i 

e Aucun Allemand n'a le droit de pateurs, Juif, pour la plupart. Pour 
demander au gouvernement d» te-1 nous, au contraire, la guerr» est 
n'.r compte outre mesure de sa per-1 l'affaire de tout le peuple. La» com-

ssssssssssta du front et c e t s de l'ar-

M. Curtin redouta l'invasion 
ci l'Australie par lai Japonais 

Santtsco-ds-Chut. 13 Janvier. — L a concentration récente d'impor-
La prsM. ohi l lenos apprend d . Was- t s . n t e , formations de guerre et de 
hinrton que 1-0*00. pour réoonomie ' commerce J a p o n a i s , près de Rabaul mf*Ur* 2 " * " * • » » " • « « l'exteoa.on 

teur avant 1» 1" mars, sauf dans de» 
Amsterdam. 13 Janvier. — D'après!«a» particulièrement urgents. La 

jamal . annoncé avec certitude la i - • " T 0 » ^Information». • • « » « - j ^ - » ; ^ f » ^ " Z T Z J ? 
destruction d'un nombre Important i V « J*»* '» 1 m£?:"Mon ^ " l U i ™ \tj^1™' * T * " ^ """ 

H n XT/vr-H • r i T i h l ' . A m a r r i sssrtfT- l i n A l D â s T X . 

apeur - — • » - \xtTTm 

K o r a d , T ô " V ' o c < ^ ^ U d * A f r ' l q u ^ L'Inquiétude repent ie d a n . le p u - ! U n * nouvel le série d'arrestatiOM 
Koradl ( c o e occioenHue " « H " ' b l l c gaggrave encore du fait que 
^PaT-mi"".* n . v l r * dont 11 a O M I * " * • — « * * ' » ? • > * — I » - - P r * « n t 

fait mention le 12 Janvier, se trou 
rat* un navire convovenir. qui était d e ^ ^ - r n . r ^ e n n ' e n ^ t ? ~ " I »« " « « • » P « b l i « • » » * • ~" un»|port. 
équipé d'une façon particullérernent, t poursuit ce Jour- " * » d'arrestations effectuée, à 
p u i s â t » pour la ohaaa. aux »ub- ' n a l q U ( . n < ) u s ^ ^ ^ encore loin ! ! u ^ _ d * J , ' k » - ^ | n « t _ d . ^ r « - a « k r a l 

de l'époque où nous pourrons couler 
plus de soua-maiins que l'ennemi 
n'en fabrique. 

s Tant que nous n'aurons pas at
teint ce but. la sécurité des voles 
maritimes de la Grande-Bretagne ne 

S* '• sera pas assurée. » 
FaLsai.t allusion aux pertes s u -

Avant la guerre, nos eMmeura^ ne en augmentât ion de 10% a u lieu, b l e , r , observer » déclare que 
que t"cm ditait tout-alimente*, be- deire en diminution. « Jamais le ravltalLlement de l'An-
néticiatent d'un ordinaire tris m - N'en profitons pas pour chanter \ gleteir* n'a souffert, comme k pré-

de ruerr» de» Etata-Unl» a annoncé [» déclenché en Au»tralle une vérl-l 
qu'il n'accorderait aucune licence u b l e ï a g u e a . pmf „ . U M i n v „ i o n . 
d'exportation k destination de l A r - j o u déclare dana les mi lLux polltl-
genttne. du OhUl, d» la Colombie, q u e . d , Canberra, que lanné» 1943 
d * . . " - ? ? i l T l r . ' d . , î ^ . U . t t . . d * J ? ? ! ^ : l » e r » critique pour l'Au«trall». Peut -

être ce paya se verra-t-11 obligé de 

La France n'abdique pas 

pérteur à celui que reçoivent nos, victoire! Malgré tout, hélas I la sent, du péril sous-marin 
travailleurs de force, et un hvgié-\ guerre a jensiblement réduit le L'amirauté anglaise 
niste de 1939 durait certainement nombre de nos enfants. L'effectif \ . . . . " -

des moins de 3 ans. qui était sstl • » u , 0 » c * • ! « • " » » » * corvette affirmé que nos rations d'aufou 
d'hui provoqueraient des troubles 
de carence graves et une forte 
augmentation de la mortalité. 

Pourtant, il n'en a rien été jus
qu'ici. D'accroissement de la mor
talité a été contenu dons des limi
tes inespérées et. au cours du der
nier semestre de 1942, on rient 
rnaste de constater une régression 

1.640 000 en 1930 (non comprij les] Amsterdam. 13 Janvier. — l 'ami -
trois départements alsaciens et lor-1 r » u t * anglaise a annoncé, mercredi 
rain») n'ert plus que de 1.440.000.1 ^ - " . f j * ^ £ £ J j S f î S - 1 * 
soit en baisse de 12%. Le WsWttft] T » — J 1 ' ' " 
des enfants âgés de 3 d 1,5 an» a Le torpillage d'un navire vigie 
d iminué de 18%, passant de britannique, e n Afrique du Nord 
7.5O0 00O à « 150 000/ A m s U r d ^ , 13 Janvier. - L'agso-

Enfin, les maladies eptdemiques ce Reuter annonce que le torpillage 
trouvent un terrain propice dan» par las forces aérienne» de l'Axe du 

sur la période correspondante de i les organismes débilités et le risque \ navli>s-vigiie britannique e Ib l . », 
1939. Id-un a/ /ai*»em«ni subit de l'état}0™^ Î T 2 E S * 2 ^ ° " * x o n 

La fécondité du pays ne *trmbie UJnitaiTe ne saurait être exclu. Il 
p a s non plus avoir été atteinte w / / « de se souvenir de l'invasion 
Malgré les circonstances difavora- ^ t grippe espagnole » qui fit de 
blés, les difficultés de nourriture u u ravages en 1918 doits une Su-
et d'habillement, l'incertitude du rope moint t0us-alimentée que celle 
lendemain, le nombre des n a i u a n - , d'aujourd'hui 
e s * n'a diminué que dans des pro- Du moins, les circonstances nouj 
portion» relativement mode* t « . Au , , , „ , de ne pa, désespérer de 

SeTnTUL TiêMsiaTm s u t ^avenir. De* temp, meilleur, re-
T i ^ a ^ q T e n ' r a ' t s o n ' ^ ^ - y ^ ^ « notre peuple, devenu 

\VzA sÇSrî ïp~'»?2 jasTiC zx z 
maTnteZe,. Dan. caria*- réglons. ' » « « " "'<"%«. ^ J Z Z j t 
et notamment à Pari,, l'améliora-1 £ " £ " * ? • * %L±I 
tion a été plu, eanetbU encore,\»ortlra d» notra dé/aste. 
puisque la taux da natalité sa trott-j 

Afrique français, du Nord, a cau-
107 victimes, parmi lesquelles se 

trouve le oaplta ia . H. M. Derrell-
Brojvn. commandant du navire, qui 
a succombé k ces bleerures. 

Darlan. Elles auraient été décidées 
par l'ex-général Bergeret, « haut 
commissaire adjoint pour l'Afrique 
Uu Nord »• 

Le porte-parole officiel a déclaré 
que ce» arrestations étalent < en 
relation direct , avec l'assassinat d . 
Darlan. et n'avalent aucun rte.sr.us 
politique s. C s t au général Ber
geret qu'on a confié toutes lea enquê
tes politiques et militaires à l'ar
riére du front. On envisagerai» d . 
faire au sujet de ce» arrestations 
une déclaration explicita dans lai 
prochains Jours, e dés que la altua-
tion a» sera éclalrcie ». La porta-
paroi» k ajouté qu'un petit nombre 
d'arrestations avalent été effectuées 
k la fin de la semaine dernière, l'en
quête ayant révélé qu» l'assassin 
avait trouvé « appui et encourage
ment s dan» le» milieux très éloi
gnés des personne» déjà arrêtée». 

Les douze premières arrestation» 
avalent été qus 11 fiées d s « préven-
tavs» s par l'ex-général Olraud. Cela 
ne correspondrait toutefois plus s u 
point de vue officiel, selon laquai 
elles auraient été nées»»» Ire» pour 
permettre une enquête approfondie 
au sujet d'un crime effectivement 
commis. 

Le porte-paroi» officiel déclara 
enfin que la secret devait être gardé 
pour assurer l'impartialité d» l'en
quête, mal» q u . , al le» accusations 
s'avéraient fondées, la» prévenu» 
seraient rendus fcrmelletnent res
ponsables s t traduit» devant un tri
bunal qui les Jugera» selon les lois 
françaises. 

La parti communiste anglais 
aa range darrlira da Gaulle 

L» parti communiât , anglais a dé
claré se ranger entièrement derrière 
de Osulle. L'ancien député français 
Fernand Oranlsr a apporté k c der
nier un» déclaration de loyauté iden
tique d . la part des communistes 
français. 

riér. ont le droit que le gouverne-
mnt mobilise toute» las 
la nation. Plus catégorique sera s» 
façon d'agir, plu» vite la guerre sera 
fini , et plus rapide sera la victoire. 

« Nous n'avons pas voulu cette 
guerre, elle noua a été imposée. A 

elle est devenue une question d» vt» 
ou de mort. Il faut qu» chacun d» 
nous I» sache, n n'y a plus à choi
sir, l'ennemi veut notre perte totale, 
faisons donc la guerre totale pour 
avoir la victoire totale ». 

défendre ses côtes contre uns inva 
slon Japonaise. Il est vrai, soulignent 
les même» milieux, qu 'un , pareille 
entreprise ne peut être effectué, avec 
succès par le» Australiens que si le» — L» uarscba] Pétais a reçu mardi 

Nouvelles brèves 
Etats-Unis s t l'Angleterre envolent 
le matériel de guerre nécessaire k la 
défense du pays. 

Etant donnée la situation menacée 

Rochat, secrétaire général du mi
nistère des affaires étrangères et kl. 
Bousquet, secrétaire général du minis
tère de l'Intérieur. 

— M. I éoa Bérard — sxssssss-—— a . 
>, le _prem^er mlnutr» | , „ , , « . u p r é i a B g a i . , X r ! ! T ^ e r t 

déjeuner en l'honneur du cardinal 
de 
John Curtin a demandé au nouvel i 
an, à ses alliés, 1s livraison d» 600 
sppsrells pour le» mettre en service 
contre l s base Japonaise Importante 
de Rabaul. 

Conférences germano-roumaines 

Un directeur de l'information 
navale 

est nommé en Angleterre 
Stockholm. 13 Janvier. — L'ami

rauté britannique a créé un « diri
geant de rinformrittrn navale ». Ce
lui-cl est responsable en ce qui con
cerne tourtes les nouvelles et les pu
blications concernant la marine an- a» p e r r o n t o « prendrait la direction 
r a Ï V a ^ a ^ c T c S c ^ r T c e ««« r . d m i . ù t r . H o . c K i k . . A f r i q . e 
nost». H était prAeédemment corn- I Oenéva, 13 Janvier. — On mande 
mandant e n chef du port de Porta- de New-York * t' 

M. fats*»*»* * • > 

Le Fûhrer a reçu 
le maréchal Antonescu 

Quartier général du Fuhrer, 18 
Janvier. — Le FUhrer a reçu la 10 
Janvier dans son quartier général, 
la maréchal Antonescu, chef de 
l 'Eut roumain. 

M. von Rlbbentrop, ministre des 
affaires étrangères du Relch et M. 
Minai Antonescu. premier ministre 
adjoint da Roumanie, ont assisté «ux 
conversation» qui s» sont déroulées 
sous ls elgn» de l'amitié et de la 
fraternité d'armes des deux peuple». 

La conférence militaire réunis
sait du côté allemand : le général-
feldmaréchal Keltel. chef d'état-ma-
Jor général «t l e . généraux Zeltsler 
et Jodl : du coté roumain, 1» gé
néral de division Dobere, ministre k 
l'krmement et le général de divi-

cbsf d'état-major gé-

Le» pourparlers ont porté sur tou
tes les questions ayant u n i à la 
lutte de» deux peuples qui sont fer
mement décidés k poursuivre Jusque 
lk victoire totale la guerre contre 
l'ennemi commun. 

On a constaté une pleine con
cordance da» points d» vus sur la 
conduits ultérieur» de l s guerre, dans 
les domaines politique, militaire «t 
économique. 

Les négociations économique» 
avalent nécessité ta présence du 
Dr. Punk, ministre d» l'économie du 
Relch et du ministre Olaudlu». pré-
«ldent d» la commission gouverne
mentale germano-roumaine. 

A l'occasion de cette entrevue, le 
maréchal Antonescu et M Minai A n . 
tonescu ont sussl rendu vtatts k sa. 

Suhard. archevêque d» Pari», qui sé
journe actuellement au Vatican. 

— A Pari», Lise eosamunssta» sait été 
condamnés par la Cour spécial., k des 
peine» suant d'un an d» prison k 13 
an . de travaux foroés. 

— La société des poète» français de 
Lyon organise, sous le patrosuia» d» 
la Légion du Rhône, un concours de 
roésis. n »'»git ds paraphe»»»! ce ver» 
celébr» d» d'Annunxlo : t France. 
«an» toi 1» monde serait seul. » 

— Pour fêter ls dlslkass aasiver-
salr» d» la Lisait» satiosai», un» expo
sition s été organisée; aile s'ouvrira le 
18 Jsavasr. 

— Le roi d'Angleterre a signé un dé
cret qui autorise l'Incorporation de 
toute» les Jeune» fille», k partir d» s 
1»"« année pour participer aux ser
vies» ds guerre. 

— Ua artisan e s Saumur. M. Papet. 
a ml» au point un appareil psrmsl 
tant le chauffa» rapsd. des four» d» 
boulangers» svec n'Importe quel enta-
bustlble forestier. Pour ls seul dépar
tement ds U Hsrns, œ t t . invention 
réalisai ait uns économie d» 8.800 ton
nes d» bots d» cbautTage par mot». 

— Ls reraorqeeux de aaass sser 
« asnpii. gkwun» » a ooulé dan» ls 
Olyd*. k lk suit» d'un abordes». Tous 
las membres d» l'equlpso». sauf un, 

ont pari. 

Nouveau proies 4e trakiian 
aa Franaa 

L'ancien msanhra d u cabinet elvll 
du maréchal Pétaln. Roger de Balvre, 
qui ainsi que nous l'svons annoncé. 
a essayé U y a quelque» Jour» de 
fuir en Afrique en oompsgni» d u 
prince Napoléon, doit etr» traduit 

devant un trlbaaal 

A P P E L 
à la population 

Depuis quelques semaines da» 
attentats s» multipliant sur le 
territoire de la région da Lil le 

Dirigée» contre des membres 
isolés de l'armés d'occupation ou 
contre de» lieux ou lis se réunis
sent, ces actions criminelles e n 
traînent des représ»lissa graves 
contre l'ensemble de l s popula
tion. 

Ce» attentats sont criminel» s t 
tache». 

Tirer dan» la nuit , frapper 
dans le dos des soldats obéissant 
k leur consigne, s'attaquer k des 
femmes qui accomplissent leur 
devoir dana les «eislcss auxiliai
res de l'armée, n'est pss un se ts 
français. 

Jamais, dans notre pays, la lâ
cheté n's psasé pour un senti
ment nobls I 

Ceux qui ordonnent eee atten
tats n'Ignorent point qu'il» a s 
peuvent avoir de répercussion 
que sur l s liberté et ls vie d» 
Français. 

En même temps qu'elle est d i 
rigée contre des membres da l'ar
mée d'occupation, leur activité 
criminelle « meurtrit l s France ». 

Ces attentat» sont réprouvas 
formellement par le gouverne
ment. 

Ils 1. sont par l'ensemble d'une 
population consciente des obliga
tions de la situation actuelle. 

81 nous le» laissions s» dévelop
per, leur conséquence inévitable 
serait une légitime répression 
dont souffrirait la population e n 
tière. 

Le devoir de chacun et d» tous, 
est, s n conséquence, d'aider ceux 
qui ont la charge redoutable d u 
maintien de l'ordre, k combattra 
cett» action néfaste. 

Ses suteurs ne cherchent — 
par un» aggravation des relation» 
entre las troupes d'occupation e t 
las habitants des deux départs . 
m e n u du Nord s t du Psa-ds-Oa-
lal» — q u e servir des Intérêt, qui 
ne sont pss ceux ds notr» pétri» 
déjk si éprouvés. 

Uns fols d s plus. J'adresse u n 
appel pressant k la population 
d» la région ds LUI», k sa rai
son, k aa loyauté, k son asaa aver
ti des reepoDsablUtas. 

Par tous les moyens dont «lias 
disposant, ls» polices allemand» 
et français» recherchent les cou
pables et ceux qui seraient ten
tés de leur donner aalla. 

J'invite tout» la population 4 
leur apporter son conoour» 1» 
plus entier. 

Uns prune de 100.000 francs 
sera accords» a n s p assimilée qui 
surent permis la sssjllan de s 
coupables. 

Leur anonymat sera rlaasasu» 
s ssn an t respecté. 

En outre, ceux qui auront con
tribué k leur arrestation pourront 
être ri nrenp msés par la libéra
tion de parants proches encore 
en oaptlvlté. 

Tous ls» 
cepttbres da 
ohes devront être 
s m l u s s de polio» 
français les plut •nésliia. 

Fait k Lille, s» U Janvier 184». 

Ls prsfst d u Mord, 
de la lesaoa de Ulla, 

8tef.nl
ltonr.es
rte.sr.us

